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Ce premier thème est fondé sur le temps long. Selon Pascal Depaepe, 40 000 géné-rations de chasseurs-cueilleurs se sont succédé au Paléolithique, où l’humanité a connu de fortes oscillations climatiques qui ont transformé l’environnement etamené les groupes humains à adapter leurs modes de vie. L’étude du Néolithique interroge l’intervention des femmes et des hommes sur leur environnement. Avec la sédentarisation commence l’entrée des activités humaines dans l’agriculture et l’éle-vage. De prédateurs, les humains deviennent producteurs de nourritures, construc-teurs de villages, accumulateurs de richesses engendrant des violences.La création des Gaules est une longue histoire. Leurs richesses attiraient Grecs et Romains. La Gaule est née de l’ordre impérial. Le quadrillage des campagnes, l’ordre des villes, le droit romain ont permis cohabitation, exploitation et développement. Sous la pression d’autres peuples ou pour des raisons démographiques, militaires ou économiques, les Barbares franchissent les frontières, font des raids dans l’empire, s’y installent parfois.Clovis et Charlemagne ne se contentent pas de conquérir, ils s’inscrivent dans la permanence de la civilisation romaine dont ils respectent l’héritage. Le baptême de Clovis et le sacre de Charlemagne fixent la légitimité du pouvoir politique dans le catholicisme. Quelles traces d’une occupation ancienne   du territoire français ? Il est difficile de vouloir présenter la préhistoire1en France. Un récit qui s’écoule surplus d’un million d’années sur un territoire qui est alors indéfini. C’est la descriptionde migrations et d’implantations humaines pleine d’incertitudes, malgré les travauxdes préhistoriens. Quelles sont les différentes étapes de l’occupation de notre territoire ?A. Une occupation progressive de notre territoirea. Homo erectusEntre − 1,5 million et − 650 000 ans, des campements d’Homo erectus sont connusen France, mais aucun reste humain n’y a été trouvé.On a découvert à Tautavel 1.Préhistoire : période avant l’histoire, c’est-à-dire avant que l’écriture n’ait été inventée. Pour les groupes humains qui n’ont pas eux-mêmes l’écriture, mais qui sont connus à travers les écrits d’autres cultures, on parle de « protohistoire ».1
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Comment abor

der le CRPE ?

Cet ouvrage a pour objectif essentiel d’assurer la préparation disciplinaire, didac-tique et pédagogique de l’épreuve écrite d’application (histoire, géographie, EMC)du concours de recrutement de professeurs des écoles (CRPE). Rappelons que cette épreuve vise à apprécier les connaissances du candidat indispensables pour un ensei-gnement maîtrisé des programmes de l’école primaire.Avant d’aborder la préparation théorique des épreuves écrites de français et demathématiques, il paraît essentiel d’indiquer les textes officiels qui régissent désor-mais le CRPE et que tout candidat se doit de connaître. Il est par ailleurs indispen-sable de connaître l’ensemble des épreuves écrites et orales d’admissibilité et d’admis-sion et les objectifs qui leur sont assignés.TextesoﬃcielsL’arrêté du 25 janvier 2021 paru au Journal officieldu 29 janvier 2021 fixe les moda-lités d’organisation du concours externe de recrutement de professeurs des écoles. Deux grandes séries d’épreuves constituées respectivement de trois épreuves écrites d’admissibilité et de deux épreuves orales d’admission sont définies par référence auxprogrammes de l’école primaire (Bulletin officiel no 31 du 30 juillet 2020, Bulletinofficielno 25 du 24 juin 2021), au socle commun de connaissances, de compétences et de culture (Bulletinofficielno 17 du 23 avril 2015) mais aussi par référence aux compétences professionnelles des maîtres (annexe de l’arrêté du 1er juillet 2013 paru auJournal officieldu 18 juillet 2013). Ces compétences sont intégralement réaffir-mées dans le référentiel de formation publié dans le Journal officieldu 7 juillet 2019. Ce référentiel mis en œuvre depuis la rentrée scolaire 2019 précise, par ailleurs, les objectifs, les axes de formation et le niveau de maîtrise des attendus en fin de master MEEF. Les épreuves du CRPE Troisépreuvesécritesd’admissibilitéCadre de référence : Programmes de l’école primaireNiveau attendu : Les connaissances attendues des candidats sont celles que nécessite un enseignement maîtrisé de ces programmes. Il est attendu du candidat qu’il maîtrise ﬁnement et avec du recul l’ensemble des connaissances, compétences et démarches intellectuelles du socle commun de connaissances, compétences et culture, et les programmes des cycles 1 à 4. Des connaissances et compétences en didactique du français et des mathématiques ainsi que des autres disciplines pour enseigner au niveau primaire sont nécessaires. Les épreuves écrites prennent appui sur un programme publié sur le site internet du ministère chargé de l’éducation nationale.➤1
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ses 46 ans de règne, il mène 55 expéditions militaires, avec le souci d’assurer l’ordre intérieur et de défendre le royaume.Charlemagne conquiert une partie de l’Europe occidentale en lançant des cam-pagnes militaires vers l’Italie, où il s’empare en 774 de Pavie, capitale des Lombards;il prend le titre de « roi des Francs et des Lombards »; vers l’Espagne, où il échoue à Roncevaux en 778 (l’arrière-garde de son armée, commandée par Roland, est mas-sacrée); mais il réussit à arracher la Catalogne à l’islam; vers la Germanie, où il établit son contrôle sur la Bavière. Il mène pendant 25 ans des guerres contre les Saxons, auprès desquels il impose le baptême par le fer et le feu. À la fin du e siècle,Charlemagne est à la tête d’un territoire qui couvre plus de 1 million de km² qu’il faut contrôler et administrer. Les butins sont immenses et l’arrêt des conquêtes au e siècle prive l’Empire d’importantes ressources.b.CharlemagneempereurLe jour de Noël 800, Charlemagne reçoit à Rome la couronne impériale desmainsdu pape Léon III. La puissance du roi des Francs est telle qu’il peut reprendre le titre impérial abandonné depuis 476 en Occident. Mais il s’agit d’un Empire « rénové », chrétien, dont les forces se situent en Europe du Nord, où Charlemagne fondeune nouvelle capitale, Aix-la-Chapelle.Charlemagne se situe au sommet de l’organisation administrative de l’Empire. Tout le pouvoir part de lui. Mais la taille de l’Empire et les incessantes campagnes militaires l’éloignent souvent du palais; Charlemagne a besoin de relais locaux pour exercer son pouvoir. L’Empire est divisé en 300 comtésadministrés par des comtes, parfois suppléés par les évêques. Ils ont leurs propres relais à un échelon local avec les propriétaires terriens. Ces hommes puissants sont convoqués au « plaid », l’as-semblée annuelle, au cours de laquelle l’empereur fait avaliser ses décisions, promul-guées ensuite sous forme decapitulaires. Avec lesmissidominici, Charlemagne meten place un système de contrôle interne de son administration. Enfin et surtout, l’empereur s’est fait prêter un serment de fidélité par tous les hommes libres de toutl’Empire.c. Un empereur chrétienL’idée impériale est une vision religieuse de l’ordre du monde. Charlemagne a été choisi par Dieu pour conforter et étendre la chrétienté, assurer le salut des hommes. Le catholicisme est le seul point commun à tous les peuples, l’unique manière d’ex-primer la cohésion de la communauté. L’unité de l’Empire est encouragée par l’Églisequi doit beaucoup aux Carolingiens. Ils ont apporté leur appui à la diffusion des pratiques religieuses et de la morale chrétienne. Ils ont assuré à l’Église des revenus réguliers en imposant la dîme (dixième partie des récoltes et des revenus versée pourl’entretien du clergé). En retour, l’empereur attend beaucoup de l’Église, qu’ilconsidère comme son Église. Il en exige des prières pour son salut et celui de ses sujets. Il nomme les évêques et les abbés, sollicite des contributions militaires et financières.La Renaissance carolingienneest avant tout une réforme de l’enseignement, desti-née à élever le niveau moral et intellectuel du clergé puis des laïques. Charlemagne 31LE COURS – HISTOIRELE COURS – GÉOGRAPHIELE COURS – EMC
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Épreuve orale facultative de langue vivante étrangèreNotée sur 20. Durée : 30 minutes. Préparation : 30 minutesLe candidat peut demander au moment de l’inscription au concours à subir une épreuve orale facultative portant sur l’une des langues vivantes étrangères suivantes : allemand, anglais, espagnol, italien.Contenu et modalités : L’épreuve débute par un échange dans la langue choisie permettant au candidat de se présenter rapidement et de présenter un document didactique ou pédagogique, de deux pages maximum, qui peut être de nature variée : une séance ou un déroulé de séquence d’enseignement, un document d’évaluation, une production d’élève, un extrait de manuel ou de programme, un article de recherche en didactique des langues, etc., fournie par le jury (durée : dix minutes). Puis, le candidat expose la manière dont il pourrait inclure et exploiter le document fourni par le jury dans une séance ou une séquence pédagogique. Le candidat explicite les objectifs poursuivis et les modalités d’exploitation du support (exposé : dix minutes en français suivi d’un échange de dix minutes dans la langue vivante étrangère choisie).Exposé : 10 minutes.Échange : 20 minutes.L’usage du dictionnaire monolingue ou bilingue est autorisé.Le niveau minimum de maîtrise attendu de la langue correspond au niveau B2 du cadre européen de référence pour les langues.Seuls les points obtenus au-dessus de 10 sont pris en compte pour l’admission des candidats à l’issue des épreuves.Vous trouverez dans cet ouvrage tous les éléments nécessaires à la préparation de l’épreuve écrite d’application : fondements scientifiques couvrant tous les points du programme de l’école primaire en histoire, géographie et enseignement moral etcivique; analyse de dossiers comportant notamment des travaux issus de la rechercheet des documents pédagogiques (2 dossiers par cycle dans chaque discipline) pro-posant à chaque fois soit une réflexion didactique et pédagogique, soit une proposi-tion de démarche d’apprentissage.Ce manuel constituera un outil précieux de préparation à l’épreuve écrite d’applica-tion portant sur l’histoire, la géographie et l’enseignement moral et civique. C’est le souhait que les auteurs de cet ouvrage et moi-même formulons. Par ailleurs, sa mise en œuvre éditoriale n’aurait pas été possible sans l’aide précieuse de Laura Boisset, éditrice que je tiens ici personnellement à remercier.MarcLoisonMaître de conférences honoraireDocteur en histoire de l’éducation et sciences de l’éducationDirecteur de l’ouvrage12
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Conception de la couverture et de l’intérieur : Séverine Tanguy, adaptation Caroline Joubert (Atelier du livre)Composition : SCM, ToulouseLa loi du 11 mars 1957 n’autorisant aux termes des alinéas 2 et 3 de l’article 41, d’une part, que les « copies ou reproductions strictement réservées à l’usage privé du copiste et non destinées à une utilisation collective » et, d’autre part, que les analyses et les courtes citations dans un but d’exemple et d’illustration, « toute représentation ou reproduction intégrale, ou partielle, faite sans le consentement de l’auteur ou de ses ayants droit ou ayants cause, est illicite » (alinéa 1er de l’article 40).Cette représentation ou reproduction, par quelque procédé que ce soit, constituerait donc une contrefaçonsanctionnée par les articles 425 et suivants du Code pénal.Le « photocopillage », c’est l’usage abusif et collectif de la photocopie sans autorisation des auteurs et des éditeurs. Largement répandu dans les établissements d’enseignement, le « photocopillage » menace l’avenir du livre, car il met en danger son équilibre économique. Il prive les auteurs d’une juste rémunération. En dehors de l’usage privé du copiste, toute reproduction totale ou partielle de cet ouvrage est interdite.Des photocopies payantes peuvent être réalisées avec l’accord de l’éditeur. S’adresser au Centre français d’exploitationdu droit de copie : 20, rue des Grands-Augustins, F-75006 Paris. Tél. : 01 44 07 47 70© Vuibert – août 2021 – 5, allée de la 2e DB – 75015 ParisSite internet : http://www.vuibert.fr
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l’Église. Les évêques invitent les Gallo-Romains chrétiens soumis aux rois barbares à se tourner vers Clovis.c. L’exercice du pouvoir en Gaule mérovingienneDe Clovis à Dagobert (629-639), les rois francs contrôlent le royaume. Ils restent des rois germaniques, mais sont aussi les héritiers de l’empereur romain et l’Église lessoutient.Ilssefontcraindrepardespunitionsbrutalesetilsimposentfidélitéaux grands. L’administration romaine continue de fonctionner : des milliers d’actes sont rédigés et expédiés. Les rois conservent les cadres provinciaux gallo-romains, les cités sont dirigées par les comtes et les évêques.Ce pouvoir a rencontré trois obstacles. Le premier est la pratiquesuccessorale. À la mort de Clovis en 511, le royaume est divisé entre ses quatre fils. En 561, après la mort de Clotaire Ierqui avait réunifié le royaume, on procède à un nouveau partage pour respecter l’égalité entre les héritiers. De ces partages émergent les entitésrégio-nales. Au e siècle, Provence et Aquitaine retrouvent une autonomie propice au maintien des traditions romaines. L’autorité des Mérovingiens ne s’exerce plus que sur trois royaumes, tantôt unis tantôt séparés : la Neustrie à l’ouest, l’Austrasie à l’est, la Bourgogne. Cela favorise la montée du pouvoir d’aristocraties régionales, aux-quelles les rois ont dû distribuer des fonctions et des terres pour s’assurer leur fidélitéet qui rivalisent entre eux pour devenir maire du palais13. Le pouvoir échappe aux Mérovingiens, il est accaparé par les Pippinides. L’un d’eux, Charles Martel, qui a vaincu les Arabes à Poitiers, est considéré comme le sauveur de la chrétienté. Son filsPépin le Bref, après avoir déposé le dernier roi mérovingien, se fait sacrer roi des Francs en 751.B. Charlemagne et les Carolingiensa. Un conquérant francÀ la fin du e siècle, Pépin le Bref, fils de Charles Martel, prit le pouvoir et fonda la dynastie carolingienne en 751. Son fils aîné Charles lui succède en 768. La person-nalité et la vie de Charlemagne sont connues grâce à Éginhard, qui écrit sa biogra-phie vers 830. Sa grande taille et ses conquêtes lui valurent le surnom de « CarolusMagnus » : Charles le Grand. Il est né en 742, peut-être le 2 avril, peut-être dans un des palais royaux de la vallée de l’Oise ou de l’Aisne14. Après la mort de son père en 768 et celle de son frère Carloman en 771, il est le seul maître du royaume des Francs.Charlemagne est un chef de guerre qui a reçu une éducation militaire. Dès l’âge de 15 ans, il accompagne son père sur les champs de bataille. Chaque année au mois de mai, les hommes libres sont mobilisés pour la guerre. La plupart combattent à pied, mais la cavalerie a pris de l’importance. Ainsi organisée, l’armée est lourde, lente à mobiliser, mais adaptée aux guerres de conquête menées par Charlemagne. Durant 13.À l’origine, chef des services domestiques de la maison du roi (le palais); il en vient à organiser la vie économique de la cour, à commander la garde du roi, à présider son tribunal.14. G. Minois, Charlemagne, Tempus, 2014.30
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Les disciplines des sciences sociales que sont l’Enseignement moral et civique, la Géographieetl’Histoireapportentleursoutilsintellectuelspourunecompréhensionréfléchie du monde. L’histoire nous permet de mieux appréhender les héritages qui ont façonné les espaces et les sociétés. La connaissance des faits historiques donne un éclairage à ce qui se joue dans le monde contemporain. La géographie offre des clés pour comprendre comment les organisations spatiales et les aménagementsrendent compte des choix socio-politiques. La dimension temporelle qui relie lepassé au présent permet aussi une projection dans l’avenir. Les décisions actuelles, prises à l’échelle de l’individu comme les orientations collectives affectent des espaceslocaux, nationaux et planétaires et contribuent déjà à façonner le monde de demain. Les réflexions relatives au développement durable obligent à penser le futur souhai-table. L’enseignement moral et civique rassemble les outils pour penser ce qui « fait société », ce qui permet à des individus différents de construire ensemble ce monde qu’ils doivent partager préserver ensemble.Ce sont ces dimensions qui ont guidé les auteurs de cet ouvrage. Les différents cha-pitres fournissent les contenus indispensables pour que de futurs enseignants com-mencent à se projeter dans ce métier qui articule sans cesse les aspects théoriques des savoirs et les aspects pratiques de la mise en œuvre pédagogique.Une attention rigoureuse a été apportée à l’adéquation des contenus prévus par le programme de l’École primaire, paru en 2015, consolidé en 2018 et modifié en 2020 et 2021 et par le socle commun de connaissances et de compétences. L’ouvrage pro-pose une partie pour chaque discipline dont les contenus sont référencés de manière à y reconnaître les intitulés de chaque thème du programme.Les disciplines scolaires sont en lien avec les sciences « savantes » homonymes qui évoluent sans cesse. Les auteurs ont donc tenu à inscrire leurs réflexions dans ce processus et à indiquer aussi souvent que possible les références qui les ont guidés. Ils encouragent donc leurs lectrices et lecteurs à consulter ces travaux issus de la recherche universitaire dont leurs sujets de concours seront en partie constitués.Les chapitres disciplinaires sont assortis de questionnaires permettant de tester les connaissances acquises.Les auteurs ont tenu à proposer, pour chaque discipline et pour chaque cycle des sujets de type concours afin d’entraîner les candidates et candidats à articuler les savoirs scientifiques avec les attendus desprogrammes. On veillera toutefois àconsulter sur le site du ministère de l’Éducation nationale les sujets zéro et le pro-gramme de l’épreuve écrite d’application. Les propositions pédagogiques ont pour but de se familiariser avec la préparation d’une séquence d’enseignement-apprentis-sage et avec le déroulé d’une séance.13
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Ouvrage dirigé par Marc Loison Docteur en histoire de l’éducation et sciences de l’éducation, maître de conférences honoraire en histoire contemporaine de l’université d’Artois, ancien conseiller pédagogique chargé de mission académique pour l’éducation prioritaire, ancien président de jury CRPECoordonné par Sylvie Considère, auteure de la partie géographie, Maître de conférences – HDR en didactique de la géographie, INSPE de l’académie de Lille‑Hauts‑de‑France, laboratoire CIREL‑Théodile université de LilleAndré Janson, auteur des parties histoire et EMC, Professeur honoraire agrégé d’histoire‑géographieBernard Malczyk, auteur des parties histoire et EMC, Professeur agrégé d’histoire‑géographie, INSPE de l’académie de Lille‑Hauts‑de‑FranceAvec la collaboration de Nicolas Lebrun, Maître de conférences en géographie, INSPE de l’académie de Lille‑Hauts‑de‑France, Laboratoire Discontinuités (EA 2468) université d’ArtoisN
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